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PRESSENTIMENTS.

Comme ami de la famille des S...,
j'avais assisté aux fêtes qui eurent lieu
le jour du mariage de mademoiselle Sté:
phanie R.... avec M. de G..., mon ami
d'enfance et mon capitaine dans un régi-
ment de la garde.

Ces fêtes furent magnifiques. Toute la
noblesse de Grenoble beétait donité rendez-
vous au chateau de.... pour complimen-
ter la belle mariée et assister au bal qui
devait avoir lieu la nuit. La joie était
générale; se-ul le père de la fiancée parais-
sait en proie à la plus profonde tristesse.
Je lui en demandai le motif. Oh! je
n'oublierai jamais sa réponse ; elle est
gravée là dans mon cour à tout jamais
comme une date de mort.

-Ce jour, me dit-il, qui est un des plus
beaux de ma vie, parce que je donne ma
fille à un homme d'honneur qui la rendra
heureuse; ce jour fera époque dans les
événements les plus sinistres de mon exis-
tence. Un grand malheur plane sur moi,
sur mon nom, sur ma famille, sur....

Unejeune fille de dix ans, délicieuse
comme une rose de mai, vint se jeter
dans ses bras.

-Padvre enfant- Is'écria-t-il en l'em-
brassant au front, pauvie Marie !.... Mon
Dieu ! mon Dieu ! continua-t-il, éloignez
d'elle le malheur qui nous menace !.....

Il était onzeheùres de la matinée. Les

enfants couraient au jardin, se dispersant n'y est plus. La malheureuse enfant s'y
dàns les bosquets, les taillis du parc, emplo- sera enfermée, et la cachette qu'elle cher-

yant toutes les ruses du jeu de la cachette; chait est devenue pour elle un sépulcre.
que nous avons tous joué dans notre jeu-
nesse. Tout à coup plusieurs voix se Lorsque, sous les efforts de plusieurs

ouvriers, le coffre fut ouvert, on trouva
font entendre....Depuis un certain temps des ossements d'enfant et des lambeaux
la petite Marie avait disparu.... Aussitôt de robe rose.. . C'étaient les restes de
tout le château fut en émoi. Les gens de Marie! ...
M. S.... parcoururent à cheval toutes.les

directions on battit le parc, on visita le AUX LECTEURS.
château dans tous ses plus petits détails.. Depuis -deux années la Scie Ilustrée'
Hélas! hélas! toutes les recherches de ce Deseu la e euttu
jour-là furent inutiles; celles du lende- reuée s brquae, se crtantlaue
main n'eurent pas un meilleur résultat: prjugés et. dse moquant deé criailleries

la petite' Marie était perdue sans res- faisait autour d'elle. iqu'on

source . .Je crois, en vérité, que la cer- Maintenant la carrière est parcourue-
titude de sa mort eût été moins pénible que la Scie tombe, non pas épuisée, mais
le doute affreux de son existence. encore dans toute la plénitude de ses

Quelques années après, je me trouvais forces.

chez M. S.. Nous déjeunions. Le titre obligeait ; et la Scie par son titre
M. même comprend un état d'agression conti-

-11 y a aujourd'hui quatre ans, mon nuelle.
pauvre ami, me dit-il, que j'ai perdu ma Nous désirons publier, à commencer de
chère Marie I Combien elle serait belle à la semaine prochaine, un nouveau journa L
présent, aussi belle que ses compagnes, du même format que la Scie Illutstrée. Ce

plus belles qu'elles ne le sont au relour de journal s'occupera, de politique, de criti-
ce funeste anniversaire ! Elle aurait qua- que et de littérature, et dire qu'il va durer
torze ans; elle scrait là près de moi, à est inutile, le publ'c connaissant notre per-
cette place... Elle est bien à jamais sévérance et notre énergie.
perdue pour moi! Pendant cette période de deux années, à
- Il se tut, je vis des larmes qui roula tque!s mécomptes, a quels soucis n'avons

aent nous pas été en butte et quel courage n'a-
dans ses yeux.... Puis tout à coup i se t.il pas fallu pour soutenir'la lutte contre
leva avec précipitation. le préjugé.

-Horrible pensée 1 s'écria-t-il, mort Les bûches que la Scie *a eues sur son

épouvantable, si ce nouveau pressenti- chantier vont se consoler, et la ville va

ment est aussi vrai que le premier !.... rentrer dans le calme qui régnait avant
Venez avez moi, mon ami. l'apparition de la Scie Illustrée.

A part les victimes (le la Scie les
Je le suivis au grenier du château. rédacteurs ont été sciés plus que personne.

Plusieurs de nos amis craignent quel--
-Elle est là! me dit-il en me montrant que révolution, quelque cataclysme.

du doigt un énorme coffre de fer. La clef Un iremblerment de terré est attendît
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